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PROSERPINE
TRAGEDIE

MISE EN MVSIQVE
Par ëMonfmr DEL VL L T,

Sur.Intendant de la MuCiaue du Roj,

S*.

A PARIS,
Par CHRISTOPHE Ballard , feul Imprimcar du Roy pour la Mufiqitc,

rue Saint Ican de Beauvais, au Mont de ParnaflTe.

Et Te vend à l'Entrée de la Porte de l'Académie Royale de Mufîquc,

au Palais Royal , rue Saint Honoré.
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AV ROY

IRE,

le dey tout ce que jefuis à VOSTRE MA J E S TE',
& je nepuis me difpenferde luy confacrer tous mes Ouvrages]
lefpere

,
S I RE , que vous recevrez favorablement celuy

que je vous prefente puisqu'ila dè(a eu le bon-heurde vous
paroiflre agréable , & que vous ave^ bien voulu luy donner
une aprobation glorieufe, qui a efiè fuivie des aplaudiffements
de toute la France. Cet avantage ejl leplus grand que je me
pouuois propofer pour leprix de mes travaux

, & quoy que
VOSTRE MAJ ESTE' m'ait comblé de mille grâces,
qui m'obligent d'avoirune reconnoiffance éternelle, j'oferay luy
dire que jefuis encore plus touché defes louanges que de fes
bienfaitss à" que je nay iamais rien refjenty jï vivement que
la ïoye d'avoirpu luyplaire. Cefi à vous-mefme, SIRE, H



que ie fuis redevable du fucchs qui fuit toufiours ce que ie

compofe pour vos Divertijfements ; La Mufique eft un Art

renferme dans des bornes fi ejlroites , & ily a fî longtemps

que ïy trauaille , qu ilferoit impoffible que mon foible génie

ne fût entièrement efpuisè, s'il neftoit ranime par cette ar-

deur inconcevable que vous infpireX^ à tout ce qui eft employé

pour voftre feruice s & qui ne fait rien entreprendre qu'elle

ne fajfe achever heureufement. le doy [avouer , SIRE,
I'ay unfecret infailliblepour trouuerde nouvelles forces, &
pourmejlever au deffus de moy-mefme , ceft de confîderer que

les Concerts que ie prépareferont entendus de VOSTRE
MAJESTE., & que ie doy m*efforcer de les rendre dignesy

s il eft poffible, de l'attention du Vainqueur de mille Nations

différentes
y
du Pacificateur de l'Europe,de tArbitrefouverain

du Monde. Ce n eftpas mon deffein y S I RE .,
dem engager

témérairement à touchera voftre Eloge : le fçay que ceft pour
un autre Art que le mien queft referuè l'honneur de parler

de vos Affions Héroïques : Ce/lbien affezpour moy d'offrir

des Chants nouveaux pour ayderà célébrer Voftre Gloire ,&
ie dois eftre trop fatisfait qiiil me foitpermis de me feruit

de loccafion du prejent que ie vous fais de Pro S E RPI N E,

pour vousprotefter que ie fuis

,

SIRE,

DE VOSTRE MAI ES TE',

Le trcs-humble, tres-obeuTant , àC

tres-fïdelle Serviteur &: Sujet,

Iean-Baptiste LVI.LY.
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LA SUITE DELA VICTOIRE ET DE LA PAIX.
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Hautbois. Violons.
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Hautbois. Violons.

Êi|lîllëï:i
!

g

3ipë= j: itTtltHë

—
' »t Vmi.nN5.

Bas s E-C ontinue.
Hautbois Violons.

iiillÉgÉlgiSÉiliÉH
i

Hautbois.

iiÉMiiÉlâglM^Sffi
Hautbois.
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TRAGEDIE.

Violons.
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Vl OLONS
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Violons.
'

Vi
BA S S-E-CONTIN US.

PROSERPINF
PREMIER AIR.
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fiiïiiiglifliiiiilfii
Quenoftre^ vie

J^t faire envie ! Le vray bon- heur Eft de garder Ton cœur :

Basse-Continue.
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Lejour n'éclaire Que pour nous plaire , Ces arbres verds Ont leur plus beau feuillage
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Basse-Continue.
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Etrmlleoyfeauxd.versDansccboccage Imitent nos concerts Parleur ramage
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îgiliiiililpiiii
ne noftre vie Doic faire envie ! Le vray bon-heur Eft de garder fon coeur. .

illSiiiiiipiiiSyli
B ASS E-CONTINU'E.
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Tout s'interefle Dans nos defirs, Jamais l'Amour ne nous blefTe „ Les doux plai

S

:PÎ3ËE
Basse-Continue.

firs Sont pour les cœurs fans foiblefle. Que noftre vie Doic faire envie »
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Le vray bon-heur Eft de garder fon cœur.

Hissais
BA SS E-C ON TINU E.

Choeur de Nymphes.

liËiilÉiiiiiiii
V^Ue noftre vie Doic faire envie! Le vray bonheur Eft de garder fon cœur. Pour no 9

dé-

vJ[Ue noftre vie Doic faire envie i Le vray bonheur Eft de garder fon cœur.Pour no' dé-
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i^/Ue noftre vie Doit faire envie ! Le vray bonheur Eft de garder fon cœur. Pour no 9 dé-

Basse-Continue.
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fendre D'un a- mour tendre Avec fierté Nous avons pris les armes; Nos biens n'ont
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fendre D'un a- mour tendre Avec fierté Nous avons pris les armcsjNos biens n'ont
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fendre D'un amour tendre Avec fierté Nous avons pris les armes;Nos biens n'ont
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Basse-Continue.
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point coûté De triftes larmes , La liberté N'a jamais que des charmes. Que noftre vie

point coûté De triftes larmes, La liberté N'a jamais que des charmes. Que noftre vie

point coûté De triftes larmes, La liberté N'a jamais que des charmes. Que noftre vie

§êï=&I
4y
B ASSE-C ONT I NUE.

t

--+-^

iiiiiiiigiiiiii
Doit faire envie ! Le vray bonheur Eft de garder fon cœur.
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Doit faire envie \ Le vray bonheur Eft de garder fon cœur.
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Doit faire envie ! Le vray bonheur Eft de garder fon cœur.
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SECOND AIR.
PROStRPINE. t . Tons, a

piîill^iiiiiiliilÉliiii
JDElles fleurs, charmant ombrage, Il ne faut aimer que vous, On ne trouve rien de
Quand un coeur cil trop fcnGble Rien nepcutlerêdreheureux,Dâs les plusaimables
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On ne trouve rien de

Dans les plus aimables
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On ne trouve rien de

Dans les plus aimables
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doux Quad on cft dans l'efclavage: Belles flcurs,charmant ombrage , Il ne faut aimer que

nœuds On n'a point de bien paifible: Quand un cœur cft trop fenfible Rien ne peut 1er edreheu-

doux Quad on eft dans l'efclavage :

nœuds On n'a point de bien paifible i

s

doux Quad on cft: dans l'efclavage :

necads On n'a point de bien paifible :
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vous. Les amans n'ontcn partage Que lagueurs,que foins jaloux. Belles fleurs,charmant om-
reux.C'eft toujours un mal terrible Que l'ardeur des pi 9 beaux feux.Quad un cœur eft trop fen-
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Les amans n'ont en parcage Que lâgueurs,que foins jaloux.

C'eft toujours un mal terrible Que l'ardeur des pi
9
beaux feux.
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Les amans n'ont en partage Que lâgueurs,que foins jaloux.

C'eft toujours un mal terrible Que l'ardeur des plus beaux feux.
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brage,Ilne faut aimer que vous. Belles rieurs,charmac ombrage, Il ne faut ai-mer que vous,

-iïble Rie ne peut le redre heureux.Quad un cœur eft trop fenfible Rie ne peut le re Jre heureux.
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Belles fleurs,charmat ombrage, Il ne faut ai-mer que vous.

Quand un cœur eft trop fenfible Rien ne peut le rédre heureux.
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Belles fleurs,charmâc ombrage, Il ne faut aimer que vous.

Quand un cœur eft trop fenfible Rien ne peut le rédre heureux
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SECOND AIR.
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Violons.
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VlOLO NS.
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Violons.
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Violons. •si
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Violons.
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V I OIONS.
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On reprend le fécond Couplet de la Gavotte de Proferpine. Puis lefécond Air des Violons. En fuite

Proferpine reprendfon premier Air, Que noftre vie, &c. page izj. & les Violons rejouent le premier

Ain & après l'onprend ce quifuit.
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Choeu r.
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PiiiiiiifÉÉiÉgis p?
V Oyons qui fçaic le mieux aflbrtir tes fleurs les plus belles. Voyons qui Içaic le mieux aiTor

piiîÉ|liiliîiiliiiiil||i i
Voyons qui fçaic le mieux aflortir les fleurs les plus belles. Voyons qui fç-m le n

VOyons qui fçaide mieux affortir les fleurs les plus belles.Voyons qui fçaic le mieux a/Tor-
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tir les fleurs les plus bel- les.

tir les fleurs les plus bel- les. Hautbois.
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tir lesfleurs les plus bel- les. Hautbois.
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t34 PROSERPINE,
SCENE IX.

PLUTQN,PROSERPINE, CYANE\ ASCALAPHE,
Troupe de Divinitez des Enfers.

PROSfc RPI NE.

J—zfzzfcêz --— E:3Eëî:3â:"PÎEÎi î=3

CYANE'.
Ciel! prenez ma de-
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lNfer- nales Divinitez, Secondez mon amour, Sor- tez.

"" Basse-Continue.
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fence» O Ciel! protégez l'inno- cenec. O Ciel! protégez l'inno- cence.
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O Ciel ! protégez l'inno- cence. O Ciel ! protégez l'inno- cence.
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Choeur des Divinitez des Enf
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Rofcr^nc ne craignez pas, Un Dieu charmé de vos ap
,

e vos appas*

J-Rofcrpmc ne craignez pas, Un Dieu charmé de vos appas

=t^iiMis|iiîiiifiii}Éii
PRoferpine ne craignez pas , Un Dieu charmé de vos appas.
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1 Rofcrpine ne craignez pas, un Dieu charmé de
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vos appas.
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Profcrpinc ne
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craignez pas, Un Dieu charmé de vos ap-

^°f»pinc - „e craignez pas, Un Dieu charmé de vos ap.

ne craignez pas, Un Dieu charmé de
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&wv~ r,, yj U j^ ieu enarme de vos ap-

Proferpinc nc craignez pas, Un Dieu charmé de vos ap-
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proserpïne;
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pas.
CYANF'.
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pas. Qm/cIIc barbare vio- lencc ?
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pas.
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JN Yaiphc, crains ma vengeance, Sur peine de perdre lapas. IN ïmphe, crains ma vengeance, ourpei
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Ciel: prenez ma def-
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fenfe. O Ciel • protégez l'innocence. O Ciel- protégez l'innocence.
C Y A N I*. p
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(J Ciel! proceget l'innocence. O 'Cielj protégez l'innocence.
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1 Roferpiine ne craignez pas, Un Dieu charme de vos appas.
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1 Roferpine ne craignez pas , Un Dieu charmé de vos appas.
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PRoferpine ne craignez pas, Un Dieu charmé de vos appas
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1 Roferpine ne craignez pas, un Dieu charme de vos appas.cmjiiTj.1 ifn^HTTrfTfrf
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Proferpinc ne craignez pas, Un Dieu charme de vos appas.
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Puofcrpme ne craignez pas, Un Dieu charme de vos appas.
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m
Profçrpinc ne craignez pas, Un Dieu charmé de vos appas

Proferpine ne craignez pas, Un Dieu charmé de vos appas.
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On joué le premier Air pur l'Entracte.
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Violons. &c. page izi.

FIN DU SECOND ACTE.
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ACTE TROISIESME
SCENE PREMIERE.

ALPHE'E, ARETHUSE, CRINISE, TROUPE DE NYMPHES
et de Dieux des Bois.
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t
Roferpinc, Profcrpine,
Atô doux.

1 Roferpinc, Profcrpine,
/or/. </oh.v.
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Profcrpine, Proferpinc,

IliilÉËlÉ^
HT

fcrr. doux.
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Profcrpine, Proferpine,
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répondez-nous, repondez- nous. Proferpine, Proferpine, répondez-nous.

iiipliiliiilliliili
repondez-nous. repondez- nous. Proferpine, Proferpinc, répondez. nous.

fort... I f'rT - doux.

repondez-nous. répondez- nous.
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5roferpine, Proferpine,^ répondez-nous.

iiiiÉifMlËpijii
d"H X.

mmf
f.rr.

f»t. d<,ux. fa
repondez-nous. répondez- nous. Proferpine, Proferpine, répondez-nous.
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. doux. fort. p doux. t)

répondez-nous. Helas I .ij. en quels lieux cftes-vousî Hclas! en quels lieux eftes-

lioux fort. doux. .

répondeznous. Helas ! .ij. en quels lieux eftes-vous ? Helas 2 en quels lieux eftes-

doux. fort. doux.
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répondez-nous. Helas i .ij. en quels lieux cftes-vous ? Helas ! en quels lieux eftes-

U doux. fort.
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répondez-nous. Helas ! .ij. en quels lieux cftes-vous î Helas ! en quels lieux eftes-
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Firt.
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vous? Helas

! Helas
!
en quels lieux eftes- vous? en quels lieux eftes-vous > O . O • dif

I^iliilllliililiiiiipiiîg
vous?Helas; Hdas

:
en quels lieux eftcs-vonsî^Tqucls lieux eftes-vous> 8" O'dif

8il!ÉliiiiiÉjiÉiiii|ëfii|;?
vous? Helas

:
Helas i en quels lieux eftes-vous? e^quels lieux eftes- vous? O : O - dif-
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vous? Helas

!
Helas

!
en quels lieux eftes-vous? en quels lieux eftes-vous? O : O: dif-
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grâce cruelle? Oi difgrace cruelle? Oî O ! difgrace cruelle? Oî O: dif-

l ' ttx- Fort.

grâce cruelle i O ? difgrace cruelle? Oî O ! difgrace cruelle ? Oi Oî dif-
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grâce cruelle? O 2 difgrace cruelle i Oî O ! difgrace cruelle? Oî O : dif-

Fort.

grâce cruelle ? O difgrace cruelle .' O î O : difgrace cruelle i O ! O i dif-

Violons.
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grâce cruelle { O difgracc cruelle! L'Echo fidelle, Au fonds des bois,Répond
Fan.

grâce cruelles O difgrace cruelle ! L'Echo ridelle, Au fonds des bois,Répond

grâce crucile! O difgrace cruelle ï L'Echo ridelle, Au fonds des bois,Répond
U Doux:

ifllSiilISil^lliÉi
grâce cruelle/ O difgracc cruelle
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M ?R OS ERP1NE,
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à noftre voix, L'Echo fidclle, Au fonds des bois, Répond ànoftrevoix,Proferpinc,
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à no- ftre voix, L'Echo fidelle., Au fonds des bois,Répond à noftre voix, Proferpine
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à no- ftre voix, L'Echofidclle, Au fonds des boisjRépond à noftre voix, Proferpine,
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Jort. doux. fort. doux. fort.

l47
doux. fort. doux. fort. doux. fort. doux'. ,

Proferpine, Ah/ Ah' faut-ilqu'en vain en vain on vous appelle , onvousap-
doux. fort. doux. fort. _ doux. fort. doux.
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Proferpiue, Ah/ Ah» faut-il qu'en vain en vain on vous appelle ? on vous ap-
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doux. fort
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fpellc? faut- il qu'en vain en vain on vous appelle? on vous appelle? Profer-

fort. doux. fort. doux. fort
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pelle? faut-il qu'en vain en vain on vous appelle ? ©nvousappelle? Profer-

fort. doux. fort. .doux. i fort.
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pelle ? faut- il qu'en vain en vain on vous appelle ? on vous appelle ? Profer-
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150 PROSERPINE,
doux. fort( doux. fort
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on vous appelle ! faut-il qu'en vain en vain on vous appelle ? on vous appelle î Profer-
doux. fort. • doux. fort. doux. f„rt.
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on vous appelle? faut-il qu'en vain en vain on vous appelle î on vous appel le ? Profer-
doux. fort. doux. fort. doux. fort.
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on vous appelle? faut-il qu'en vain en vain on vous appelle? on vous appelle ? Profer-
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elle : O ô difrrace cruelle ! O ô difgrace cruelle \ O difgrace cruelle '•

doux.
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Me' O -ô difrrace cruelle/ O ô difgrace cruelle .' O difgace cruelle;
CU ^ a doux.

elle/ O ô difgrace cruelle/ O ô difgrace cruelle 1 O difgrace cruelle/

elle'. O ô difgrace cruelle i O ô difgrace cruelle'. O difgrace cruelle i
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TRAGEDIE;
SCENE IL

A RE T H US E, ALPHE'E.
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PROS'ERPINE,
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1er fur l'infernale rive. AdicUjdanspcu de temps j'cfpcre vous re-

ÎEEEE:5=EESE -O-

iLiiii^^iiiiiiiiî^îii^
Basse-Continue.

^T nr-

voir.

ÉEgÊî^iiiii
Pouvez-vous oublier qu'il faut que je vous fuive? J'ayfans ceffe fuivy vos

—*~—i —>—i-î

—

$-• +» — \~. . —+ l
BA SS E-CON TINUE.

*
"T

rr=r_:p;:: —r-
1 T

1 !

S|wppîËfÏÊÉ;3i!fpïiî^=Si^i§:ï^
pas,Quand fexcitois voftre cole- re,Quandj'ay ceiTé de vousdéplaire,Pour-

B | S S E-Co NTINUE.
IfjiiiiiiÈiiîi

=ï-

3
' ii , —< ,*—— . ...k . p—, -——

I r

rois-je ne vous fuivre pas? Quand j'ay ceffé de vousdcplairc,Pour-

ssri-^ï-r- -f—r—l-T-t-lïi-si^-^-l-t-Etîïi-a—tï-'s-it—

^

Ba SSE-Co NTlNUt.

?



T R -A G E D I E. m

pi:—:2~b:

Du Maiftrc des Enfers je veux aller me
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rois- je ne vous fuivre pas
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tréme, Ec l'Enfer mefme, N'a rien de plus affreux Q^eïab-

£--—-V t~l-^

feiÉËÉpiÉÉe»»
Basse-Continue.

t ' :.-- i mmÊmwm!0ÊÈME
Le bonheur eft par tout où l'amour eft enpaix,Nenous

fenec de ce qu'on ai- me.Le bonheur eft par tout où l'amour eft enpaix,Ncnous
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quittons jamais.Ne no' quittons jamais. Ne nous quittons jamais. Le bonheur eft par

.ni^oncL.K.Le bonheur eft par tout Aoù l'amour eft en paix.Neno'quittons ja-
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Ne nous quittons jamais jamais. Ne nous quittons ja-
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îjS PROSERPINE,
SCENE III.

ALPHE'E, ARERTHUSE, CRINISE,
Troupe de Nymphes, et de Dieux des Bois.
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TRAGEDIE.
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V>Eics revient, ah! quelle peine! Ccrcs revient,
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v^Erés revient, ali! quelle peine: Ccrés revient,

IP
R

V^Eres revient, ah! quelle peine: Cerés revient
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V^Eres revienr,ah!queilepeine: Cerés revient
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ah: quelle peine: Cachons-nous, .ij. à fes yeux. Cachons-nous, .ij. à fes
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ah' quelle peine! Cachons-nous, .ij. àfcsycux.Cachons-nous, .ij. k fes
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Cachons-nous, .ij. àfesycux.Cachons-nous, .ij, à fes

ah/ quelle peine
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ah- quelle peine! Cachons-nous, .ij. àfesyeux.Cachons-nous, .ij. à fes
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Cachons-nous, rijt à foycux.Cachons-nonfesyeux.Cachos-no'àfcs
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ycux.Cachons.nous à fes yeux. Ccrés revient, ah'. quelle peine! ahiah.' quelle peine' i

yeux,Cachons-nous à Ces yeux. Cecés revient, ah.'quelie peine ; ah 1 ah'- quelle peine !
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yeux Cachons-nous à fes yeux. Ccrés revient, ah
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yeux, Cachons-nous à fes yeux. Cerés revient, ahî quelle peine ! ahî ahi quelle peine»
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râpant* ^-^̂ r^LT^rz-tzz^fiiiîtrtiiiri::^

Cachons-nous à fes yeux. Gachons-nousà Ces yeux. Cachons-nous à fes
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Cachons-nous a fes yeux. Cachons-nous à Tes yeux. Cachons-
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Cachons-nous à fes yeux.Cachons-nous à fes yeux.
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Cachons-nous,Cachons-nousà fes yeux.
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y :ux. Cachons-nous à Ces yeux. Cachons-nous .ij. à Tes yeux. Cachons-

nous Cachons-nous à fes yeux. Cachons-nous .ij. à Ces yeux Cachons-
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Cachons-r.ous Cachons-nous à fes yeux. Cachons-

Cachons-nous Cachons-nous à Ces yeux. Cachons-
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TRAGEDIE.

nous Cachons-nous à Ces yeux. Sa fille n'eliplus dans ces lieux,Sonefperanceeft
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nous Cachons-nous à Ces yeux.
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nous Cachons-nous à Ces yeux.

nous Cachons-nous à Ces yeux.
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vainc,Queluypourôs-no9 dire?ODicuxiCcrcs revient, ahiquellcpeinel Ccrés revient,

Cerés revient, ahi quelle peine! Cerés revient,

Cerés revient, ah! quelle peine ! Ceres revient,

Cerés revient, ah ! quelle peine! Cerés revient,
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ah! quelle peine I Cachons-nous. .ii. SriL» „. .
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yeux. Cachons-nous .ij. àfcsyeux.Cachons-nousàfesycux.Cachôs-no'àfcs
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yeux. Cachons-nous à fes yeux. .ij
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Cachons-nous à Tes yeux. Cachos-no'àfes |
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Cachons-nous à fes yeux. Cachos-no'àfes
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Cachons-nous .ij. à fes
yeux,
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ycux.Cachons -nousàfcS yeux. Ccrcs revient, ah. qoeUe peine: a»Ub, qH£S
y^CKhons.nouslt* yeux. Ç*& revienc, ah/oue.te peine , ah

,

Mq~^~~l j._j..j_.j ' yuene peine:

yeux.Cachons-nous à fes yeux. Cetés revient.ah! quell-JU.L_4_+ . . ,
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Cachons-nous a ks yeux. Cachons-nous à Tes yeux. Cachons-nous à fes
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Cachons -nous à fes yeux.Cachons-nousà fes yeux. Cachons-

£=i:EÎE

Cachons-nous à Ces yeux.Cachons-nousà fes yeux.
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yeux. Cachons-nous à Ces yeux. Cachons-nous .ij. à fes yeux Cachons
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nous Cachons-nous à fes yeux. Cachons-nous .ij. à fes yeux C
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Cachons-nous Cachons-nous à Ces yeux. Cachons-

Cachons-nous Cachons-nous à Ces yeux. Cachons-
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s
nous Cachons-nous à Ces yeux.

nous Cachons nous à fes yeux.
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nous Cachons-nous à fes yeux.
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nous Cachons-nous à fes yeux.
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TRAGEDIE.
SCENE IV.

PRELUDE.
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LES CHOEURS DES OMBRESHEUREUSES, ET DES DIVINITEZ INFERNALES.
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IV Endons hommage à noftre Rcvne, Admirons fes divins appas. Rognez, ai-
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pas. Rcgnez Rcgnez, ai- mable Souveraine, Régnez à jamais icy
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Tout doit joiiir d'uc éternelle paix.
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Hautbois. Trompettes.
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touc doic joiiir d'une éternelle paix.
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PREMIER AIR.
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SECOND AIR.
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On reprend le Chttr cyievMjAgt 34°- Qu? l'on enchaîne pour jamais.
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